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En tout début d’année ma fille est entrée en classe de 3ème et
s’est retrouvée  dans une classe où elle est la seule élève à
avoir un cours de Grec ( cours en option non obligatoire ).-
L’ancien professeur de latin-grec que je suis vous donne à
lire  avec  un  terrible  serrement  de  coeur  ce  témoignage,
emblématique de ce qui se passe pour ceux de nos enfants qui
voudraient en savoir, en faire un peu plus que les autres…  et
qui explique en partie pourquoi on fait de moins en moins de
latin-grec dans nos établissements scolaires (NDLR C. Tasin)-
.  

 

Les emplois du temps sont distribués et les élèves demandent à
ce qu’un cours de français soit déplacé sur l’heure de midi,
de façon à ce qu’ils puissent sortir plus tôt du collège le
vendredi après midi. Le professeur principal répond à toute la
classe que c’est impossible à cause de Lea ( ma fille ) qui a
son cours de Grec le midi. Les enfants le prennent très mal et
de suite s’en prennent à ma fille, lui disant que par sa faute
le vendredi ils sortiront plus tard quand ils auraient pu
sortir plus tôt… – La violence et la haine, n’ayons pas peur
des mots, que peut susciter la perspective de rester une heure
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de plus au collège un soir alors que, sans l’autre, sans les
autres, on pourrait aller discuter une heure sur le trottoir
avec les copains est quelque chose de démentiel, que j’ai vu.
Tant qu’un enseignement est obligatoire et que l’heure de 16 à
17  concerne  tout  le  monde,  pas  de  problème.  Mais  si  un
individu fait le choix de faire  ce qui n’est pas obligatoire
et oblige donc le groupe tout entier à  décaler sa sortie,  on
assiste  à  un  phénomène  archaïque,  une  cristallisation  des
frustrations qui renvoie à la pratique du bouc émissaire. Sans
oublier qu’il faut faire payer à l’autre le fait que ce soit
une “intello”, qui vous renvoie à votre niveau, adepte du
moindre  effort  et  des  petits  plaisirs  faciles...(NDLR  C.
Tasin)-.  
Pendant des mois elle a subi de la part de ses camarades,
brimades,  harcèlement,  dégradation  de  son  matériel,
humiliations et même une gifle en plein cours !! Ma fille ne
m’a rien dit elle a endurée tout ceci dans le silence !!

Son comportement à la maison était devenu très agressif envers
nous et sa soeur . Bien entendu je n’y comprenais rien, mais
je me doutais qu’elle vivait des trucs pas cool au collège et
malgré  mes  nombreuses  demandes  elle  n’a  jamais  rien  dit,
jusqu’à Noël !! Là je reçois une de ses amies et sa maman à la
maison et c’est la maman qui m’a dit ce qui se passait… Comme
j’avais l’email du professeur principal j’ai écrit de suite
lui demandant pourquoi elle avait dit aux enfants que, par la
faute  de  ma  fille  la  demande  du  déplacement  de  cours  ne
pouvait être acceptée. Je lui ai dit que je ne trouvais pas ça
malin et je lui décris ce que ma fille endure depuis… Peu de
temps après je reçois sa réponse dans laquelle, elle me dit
qu’elle a très bien fait !! Que si c’était à refaire elle
recommencerait,  que c’était comme ça et que ce n’était pas à
moi de lui dire comment faire avec sa classe !! Elle me
demande le nom des élèves les plus virulents et me dit qu’elle
ne s’occupera pas de toute la classe car elle “craignait” que
cela soit pire pour ma fille !! Je donne les noms des 5 pires



élèves donc en précisant que si elle ne faisait rien pour les
autres la situation
ne changerait pas pour ma fille !! Elle refuse catégoriquement
et s’occupe que des 5 élèves… – Sans connaître exactement le
contexte, sans savoir qui est le professeur principal, on peut
penser que celui-ci, dépassé par l’indiscipline, affolé à la
perspective de mal commencer l’année et de ne pas réussir à
s’imposer à une classe hostile et donc menaçante a choisi,
consciemment ou inconsciemment, de faire explicitement porter
sur  les  épaules  de  Léa  les  difficultés,  déplaçant  ainsi
l’agressivité,  ce  qui  lui  permet  de  faire  cours  dans  de
meilleures conditions…(NDLR C. Tasin)-

 

Le calme a duré quelque temps puis… Ma fille n’en pouvant plus
me raconte à nouveau tout ce qu’elle doit endurer en classe
sous le regard des profs qui font semblant de ne pas voir ni
entendre !! Elle est en détresse totale, je décide de me
déplacer et je demande un rdv avec le cpe .Il dit qu’il va
s’en occuper que tout ceci va cesser etc. Seulement voilà je
ne sais même pas si il s’en est occupé, toujours est-il que 10
jours plus tard le collège m’appelle, me demandant de venir
chercher ma fille, ils disent qu’elle a été giflée et qu’ils
ont peur que celle qui a giflé ne soit à la sortie pour
continuer  de  frapper  !!  J’arrive  au  collège  et  je  file
directement dans le bureau de la directrice. Elle dit n’en
avoir entendu que vaguement parler et ne pas savoir plus que
cela. – L’impuissance des profs, des principaux et de toute
l’administration  apparaît  parfaitement  dans  cette  histoire.
C’est aux parents de venir mettre à l’abri leur fille… On se
demande pourquoi le principal n’a pas appelé les parents de la
fille qui a giflé et n’a pas pris les mesures nécessaires pour
qu’elle ne soit plus en état de nuire… Plus on est violent
plus on nous respecte et plus les victimes sont écrasées, même
à l’école. (NDLR C. Tasin)-
Tout à commencé en cours de SVT, la prof dit aux élèves qu’ils



vont faire un exposé à thème et qu’ils devront se mettre en
groupe et que chaque groupe devra avoir un sujet différent.
Elle n’impose rien, laisse le choix aux élèves et commence par
ma fille, qui voulait travailler seule, elle en a marre de
servir de bouc émissaire et la prof le lui autorise, elle
choisit son thème. Puis le reste de la classe choisit son
thème  et  hélas  un  groupe  voulait  celui  de  Léa.  La  prof
rappelle les règles et leur dit “débrouillez- vous !!!”. Voici
donc comment elles se sont débrouillées :  Ma fille reçoit une
gifle de la part d’une gamine du groupe et se fait tirer les
cheveux !!! Ma fille cède le thème tout de suite et en choisit
un autre. Selon vous qu’a fait la prof pour la gifle et les
cheveux  ??  RIEN  ABSOLUMENT  RIEN  !!  Elle  s’en  défend
aujourd’hui  accusant  ma  fille  de  menteuse  et  moi  même  !!
L’académie  m’a  même  dit  :  croyez  vous  vraiment  que  le
professeur aurait laissé une telle chose se faire dans sa
classe ?? Nous mentons donc, c’est bien plus commode pour eux…

Plus tard à la récré la gamine qui a giflé et tiré les cheveux
va se plaindre auprès de ses amies d’une autre classe de 3ème.
Là-dessus à la récré une gamine arrive en trombe sur ma fille
lui demandant pourquoi elle avait volé le thème de sa copine
et ne laisse aucune chance à ma fille de s’expliquer, lui
colle une énorme gifle en pleine figure et s’en va…Ma fille va
donc au bureau du cpe, il n’y était pas, elle le trouve dans
le bureau de la directrice et leur raconte à tout les deux la
gifle. Le cpe lui demande de faire une déposition écrite et
qu’il s’en occuperait le lendemain !!!!! Les cours reprennent
et ma fille à l’occasion de pourvoir écrire sa déposition
entre temps et à la fin des cours, elle se dépêche pour
l’apporter au cpe. Et là dans le couloir elle croise la gamine
de la récré qui lui a mis une gifle, elle se dépêche donc de
filer mais trop tard l’autre gamine la rattrape !!! Elle la
jette violemment sur un banc de la cour, elle immobilise ma
fille avec une de ses jambes et l’étrangle à moitié avec son
coude !!! Puis elle s’acharne et cogne, coup de poing, gifles,



arrachage  de  cheveux  elle  cogne  et  cogne  pendant  que  les
gamins s’attroupent, regardent et rigolent !!! Personne dans
la cour aucun adulte n’est là, ils n’entendent rien, ne voient
rien !!! C’est un ami de ma fille qui a vu cela de sa classe
et qui est sorti en courant du cours pour les séparer et
croyez moi elle était tellement déchaînée qu’il a eu du mal à
l’arrêter. Ce n’est qu’à partir de ce moment que les adultes
sont arrivés comme par miracle !! Eux aussi ont eu beaucoup de
mal
à calmer l’agresseuse !!!

A la suite de cette agression ma fille à été contusionnée
pendant plusieurs jours !!! Le médecin a même donné 4 jours
d’itt,  qu’elle  na  pas  pu  prendre  puisque  le  stage  en
entreprise commençait et ma fille veut réussir ses études
elle  y  est  donc  allée  !!!  J’ai  déposé  plainte  contre
l’agresseuse, et écrit un courrier recommandé à l’académie qui
a répondu que j’avais menti parce que le collège prétend qu’il
y avait des adultes pour les séparer et que ma version des
faits n’est pas la bonne…

Muriel


